
D ès 286, des bandes de 
saxons attaquent, par mer, les riva-
ges occidentaux. Ils pillent et brû-
lent Legedia. Les Romains affec-
tent des unités militaires dalma-
tes. La population se replie alors 
sur l’ancien oppidum (aujourd’hui 
la vieille ville), plus facile à 
défendre, afin de résister à de 
nouvelles attaques. Le site est 
fortifié, pour la première fois,
à cette époque.

Fin 405, les peuples germaniques 
bousculent les Romains et s’im-
plantent en Gaule.
Peu après, Avranches devient pro-
bablement le siège d’un évêché.
*

En 486, les Francs s’emparent 
de la Gaule. Avranches appartient 
désormais à la “Neustrie”, une 
terre calme, située à l’ouest de 
l’empire Franc. La petite cité fait 
figure de “bout du monde”, sans 
valeur économique ni politique, 
au bord d’un océan désert,

un pays négligé par le pouvoir 
mérovingien.

En 580, un miracle se produit 
lors du passage des reliques de 
saint Martin à Avranches. Une 
basilique est édifiée en l’honneur 
du saint, à l’extérieur de la ville. 
Aujourd’hui, la rue Saint-Martin 
rappelle l’édifice disparu.

On découvre, en 1959, des 
sarcophages sous le chœur de l’égli-
se Notre-Dame-des-Champs, indi-
quant la présence d’un site paléo-
chrétien dédié à Notre-Dame. 
D’autres vestiges sont mis au jour 
rue Saint-Saturnin, en 1961. Puis, 
en 1988, des travaux révèlent de 
nouvelles sépultures à l’emplace-
ment actuel du Crédit Mutuel.
Toutes ces découvertes permet-
tent de supposer l’existence d’un 
cimetière mérovingien à sarco-
phages au nord et à l’est de
l’église Saint-Saturnin.

Les peuples germaniques constituent une menace 
sérieuse pour l’Empire romain. Une immense ligne 

frontalière les contient sur le Rhin et le Danube.

Les invasions 
barbares

Les environs
de l’église
Saint-Saturnin 
riches en
découvertes archéo-
logiques.

Legedia ou Ingena ? Ainsi Avranches, dans sa prime jeunesse, aurait porté
le joli nom de Legedia. Rien n’est moins sûr. Ou bien… Ingena… qui sait ?
Vers le IVe ou le Ve siècle, l’habitude est prise d’appeler la ville du nom du 
peuple qui y vit. Les Abrincates, habitants des abers (estuaires), donnent le 
nom Arbinca qui deviendra Avranches
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